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Le crime ne se distribue pas de façon
aléatoire dans l’espace (Wortley et
Townsley, 2017). En 2001, par exemple,
20 % des crimes de violence et contre les
biens se sont produits, respectivement,
dans 7 % et 4 % des secteurs de
recensement de la Ville de Montréal
(Savoie, Bédard & Collin, 2006).

Les points chauds du crime et les causes
sociales sous-jacentes furent l’objet de
nombreuses études macro-géographiques
au cours des vingt dernières années
(Weisburd, 2015). Toutefois, Brantingham
et Brantingham (1982) ont démontré qu’il
était possible d’identifier des points chauds
du crime à toute échelle spatiale.

Sources des données
• Actes criminels: Fichier de données
ouvert répertoriant des crimes
enregistrés par le Service de police de la
Ville de Montréal.

• Caractéristiques sociales: Recensement
de 2016, à l’échelle des aires de
diffusion.

Mesures et analyses
1) Points chauds du crime (VD)

• Des variables dichotomiques ont été
créées pour chaque type de crime:
une catégorie regroupant les aires de
diffusions (AD) avec les plus grandes
quantités de crime (10% des AD) et
une autre pour les AD restantes.

• Géolocaliser les points chauds du
crime à partir du logiciel ArcGIS.

2) Désorganisation sociale (VI)

• Une recension des écrits a permis
d’identifier les indicateurs de la
désorganisation sociale (Shaw et
McKay, 1969).

3) Régression logistique

• Relations linéaires entre les VD et les
VI.

• Multicolinéarité (Ménard, 2002).
• Régression logistique hiérarchique.

• Contrôler l’effet de la population totale.

4) Résiduels de la régression logistique

• Cartographier les résidus de la
régression.

• Vérifier la présence d’autocorrélation
spatiale à l’aide du I de Moran.
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INTRODUCTIONS PAR EFFRACTION

Les résultats de la présente étude ont
permis de mettre en lumière cinq constats
quant à la relation entre les points chauds
du crime et la désorganisation sociale:

1) Chaque type de crime possède une
distribution géographique distincte.

2) L’importance des facteurs « explicatifs »
de la désorganisation sociale dans la
prédiction des points chauds du crime varie
d’un type d’infraction à l’autre (voir
Andreson, 2006).

3) La qualité de l’ajustement des modèles
est faible et est fonction du type de crime.

4) La distribution géographique des résidus
de régression indique que l’ajout d’autres
variables environnementales serait
pertinent.

• La synthétisation de la théorie de la
désorganisation sociale à celle des
opportunités criminelles semblerait à
privilégier afin d’améliorer la valeur
prédictive des modèles (voir Boivin et
Ouellet, 2011; Andreson, 2006).

5) Tous les modèles présentent des résidus
géographiquement agrégés.

• Des modèles tenant compte de
l’autocorrélation spatiale dans les VD
et les VI semblent être à privilégier
lors de l’examen de phénomènes
spatiaux (Anselin et Bera, 1998).

Conclusion. Les résultats proposent que
les indicateurs de la désorganisation
sociale ne suffisent pas en eux-mêmes
pour prédire les points chauds du crime.
Des zones de concentration de crimes ont
été identifiées là où le niveau de
désorganisation sociale semble faible, et
vice et versa.

Examiner l’influence des indicateurs
propres à la théorie de la désorganisation
sociale sur la concentration du crime, et
ce, à l’échelle des aires de diffusion de la
Ville de Montréal.
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